
 Le chêne blanc

De tout temps
Ce carrefour était négligé
Jusqu’à ce que
Par décision unanime
Des amateurs de poésie
Qui, jusqu’ici, s’étaient contentés
De vulgaires roseaux
Ont fait une corvée
De plantation d’un chêne blanc
Là où tout le monde passait
En plein carrefour
Qu’on baptisa
Le carrefour Lafontaine
En hommage au célèbre fabuliste
De sorte que malgré tous les aléas
D’une figuration en un tel endroit
De compagnie, des humains et des arbres
Décidèrent d’assumer la pérennité du bel arbre

Quand je l’ai vu
Ça faisait déjà un demi-siècle qu’il était là
Avec une telle majesté
Qu’il servait de guide à tout ce qui marche, court ou roule

Il faut planter un arbre
Partout où naît ou se poursuit une vie

Yvan Landry
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